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E D I T O R IA L 
 

L’été est bientôt derrière nous, on est déjà au Comptoir, et pourtant les heureux 
souvenirs persistent. 
J’ai eu la chance de parcourir les Grisons à pied ce été (de Sedrun à Scarls). Par un 
cher ami de la S.R.C., j’avais obtenu l’adresse d’un grand collectionneur de l’Enga-
dine. Deux jours avant la fin de mon périple, j’ai pris r.v.. Depuis Scuol, j’ai pris le 
train rouge mythique des ch.d.f.  rhétiques. Il m’emmena à Filisur, c’est là que j’ai 
rencontré mon hôte, Pierre BADRUTT. Je ne savais rien de lui.  Amoureux des trains, 
il me fit découvrir d’emblée où ils entrent dans la montagne et où ils en sortent, et 
me fait admirer le fameux pont de Filisur. Arrivé chez lui, il me fait admirer le cha-
let qu’il a eu la chance de pouvoir acheter. C’est l’habitation de l’ingénieur cons-
tructeur qui imagina la ligne au début 1900 et qui surveilla les travaux. 
Au fait, à peine ai-je franchi le pas de porte, voilà que je suis dans un véritable mu-
sée. En effet Pierre collectionne tout le matériel concernant la photographie depuis 
ses débuts (1850 à nos jours). En parallèle, il récolte toutes les c.p. anciennes, car 
les pionniers de la photographie les créaient, les publiaient, les distribuaient et les 
vendaient. Le train reste pour lui un souvenir d’enfance car il a suivi son évolution 
durant toute sa vie. Il  est un véritable  érudit qui connaît très bien l’histoire de l’é-
migration du canton des Grisons, semblable à celle du Valais ou à bien d’autres. 
Les familles avaient de nombreux enfants, auxquels on ne pouvait pas  procurer un 
travail, donc il fallait bien partir. 
Pendant 6 heures, il m’emprisonna dans son monde, me permettant tout juste de 
poser une question de temps en temps. Me donnant ainsi la possibilité de prendre 
contact avec mes modestes connaissances. Il est engagé dans le comité d’une so-
ciété de développement touristique de Filisur, là il expose ainsi au gré à gré les thè-
mes développés avec sa fameuse collection iconographique, qui est  constituée 
d'au moins de 50 classeurs de matériel vraiment exploitable. Je dois dire que j’ai eu 
un splendide souvenir de ce moment dense et extraordinaire. J’espère un jour vous 
faire découvrit un itinéraire au travers de l’ENGADINE afin de vous permettre de 
rencontrer les collectionneurs grisons. 
 

Bel automne! 
Consultez la page 7, qui vous livrera de bonnes suggestions. 

Votre dévoué Président. 
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Les guides de montagne à travers les cartes postales 

 
Jean Blanchard 

 
 
 Si les cartes postales présentant touristes et excursion-
nistes en montagne sont légion, les guides n'ont été 
que modestement à l'honneur auprès des éditeurs. Et 
pourtant, nombreux sont celles et ceux qui auraient dû 
renoncer à accéder aux sommets s'ils n'avaient pu 
compter sur les compétences de ces professionnels de 
haute altitude ! Voici donc quelques dignes représen-
tants de cette corporation, présentés dans les lieux où 
la majeure partie d'entre eux exerçaient (et pratiquent 
encore) leur activité : Suisse et France (massif du Mont 
Blanc, Vanoise et Ecrins, Pyrénées). 
 
 Le métier de guide de montagne est apparu au Moyen 
Age avec les « marrons » ou « marronniers » du nom du 
bâton ferré qu'ils utilisaient afin de sonder neige et 
congères. C'est au col du Grand-Saint-Bernard (côtés 
suisse et valdôtain) qu'on décrit dès 1129 ces précur-
seurs. 
 
 Le terme est adopté pour la première fois au Pilate en 
1518. Le territoire suisse est le premier concerné par la 
pratique de guide, jusqu'en 1740. 
 
 Ce n'est qu'à partir du milieu du XVIIIe siècle que la 
fréquentation du milieu montagnard est l'objet de pas-
sage de touristes. Auparavant, les Alpes sont peu peu-
plées, uniquement dans les vallées, et seuls les échan-
ges commerciaux à travers les cols, les pèlerinages reli-
gieux, les armées d'invasion et d'occupation et les flux 
migratoires d'une région à l'autre sont sources de mou-
vement. 
 

 A ces occasions, les premières opérations de secours furent le 
fait des chanoines ou des « marrons » du Grand-Saint-Bernard 
pour porter assistance aux voyageurs perdus sur les flancs du 
col à plus de 2500 m d'altitude (le chien Barry, les avalanches, 
la morgue...) 
 
 Après 1740, les premiers explorateurs anglais ou genevois 
commencent à arpenter les massifs du Mont Blanc et de 
l'Oberland bernois et à utiliser les services d'autochtones qui 
leur serviront de guides et de porteurs. 
 
 Deux anglais, Windham et Pococke, viennent aux Glacières de 
Chamonix et recrutent des guides pour pénétrer en haute 
montagne. Le recrutement se fait parmi les paysans, égale-
ment cristalliers, chasseurs de chamois et de marmottes ou 
contrebandiers. Horace Bénédict de Saussure, savant gene-
vois, promet dès 1760 une récompense à celui qui trouvera 
une route vers le sommet du Mont Blanc. 
 

Les premiers guides étaient cristalliers 
ou chasseurs de chamois. (E.Reyraud, 
Chambéry) 

Hyppolite Pic, guide de première classe à la Grave (massif 
de l'Oisans, France). 

(Papeterie des Alpes-Eug. Robert-Grenoble) 
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 Après de multiples essais entre 1760 et 1785, c'est finale-
ment en 1786 que Jacques Balmat, premier guide officiel, 
accompagnera le Dr Paccard (Michel Gabriel). Entre 1786 
et 1880, ce sont préférentiellement les savants, le plus 
souvent genevois, et les touristes anglais qui font l'ascen-
sion du Mont Blanc. 
 
 Ils changent considérablement la physionomie du paysage 
économique : De paysans (élevage, cultures vivrières) pra-
tiquant des activités annexes de cristalliers ou chasseurs, 
ils accueillent et guident les touristes. L'hôtellerie, le trans-
port par mulet et le guide sont les nouvelles activités. 
 
 Le premier accident de montagne survient en 1820 sur les 
flancs du Mont Blanc, lors de la dixième ascension. Une 
personnalité de haut rang, le Dr Hamel, conseiller du tsar 
à la cour de Russie, décide de gravir la montagne et s'as-
sure les services de cinq guides chamoniards. Marie Cout-
tet, guide très connu et respecté, accepte l'engagement et 
s'adjoint quatre autres collègues. L'équipe bivouaque aux 
« Grands Mulets », vers 3100 m d'altitude. Il neige pen-
dant la nuit et le guide Couttet informe le Dr Hamel de sa 
décision de renoncer. Celui-ci prend très mal ce refus, me-
naçant le guide qui décide, à contrecoeur, d'honorer son 
contrat. Au matin, le beau temps revenu, Couttet fait de 

nouveau part 
des dangers 
dus à l'épaisse 
cou che  de 
neige fraîche, 
exposant les 
alpinistes à des 
risques d'avalanche très importants. 
 
 Nouvelle épreuve de force et mise en cause par le Dr Ha-
mel des compétences et du courage des guides chamo-
niards... Piqués au vif, ceux-ci décident de continuer et, 
quelques instants plus tard, une gigantesque avalanche 
balaie la caravane, projetant dans une crevasse trois des 
guides et les recouvrant. L'émoi et la colère furent grands 
à Chamonix. 
 
 Cet événement fut un moteur de la fondation, en 1821 à 
Chamonix, de la première compagnie des guides sous 
régime sarde (jusqu'en 1860, la Savoie fait partie du 
royaume de Piémont-Sardaigne). A partir de là, des com-
pagnies de guides se développent à Courmayeur (Val 
d'Aoste) dès 1850, dans les vallées de Zermatt et de Saas 
Fee ainsi que dans l'Oberland bernois. 
 
 Les principaux clubs alpins sont fondés entre 1857 et 
1874 : Alpine Club (1857), Clubs alpins suisse (CAS/SAC) 
et allemand (DAV), puis français (1874). Au début du XXe 
siècle, on note un fort essor des ascensions sans guides 
(GWM fondé en 1919). 
 
 A partir de 1940-44, la profession se réforme : le guide 
devient plus citadin, lettré, à la fois professionnel et ama-
teur. A ce jour, l'Union internationale des guides de mon-
tagne (UIGM) compte 1270 membres en France, 1126 en 
Suisse, 1181 en Autriche, 891 en Italie ainsi que 334 en 
Allemagne. 

Trois guides chamoniards posent fiè-
rement devant l'objectif pour l'édi-
teur Jullien frères, de Genève. 

Joseph Simond, guide à Chamonix, 
était à l'époque le seul à avoir gravi 
l'Aiguille de la République. Pour 
faciliter son ascension, il s'équipait 
d'une arbalète pour lancer sa corde. 
(Jullien frères, Genève) 
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A Pralognan en Vanoise 
(Savoie), au pied de la Grande 
Casse, guides et touristes au 
départ devant l'hôtel épo-
nyme. (KLF, Paris) 

En 1909, les guides de la 
Grave, village des Hautes 
Alpes dominé par la sil-
houette de la Meije (de 

Midi en français proven-
çal). Culminant à 

3983m, la « grande diffi-
cile » fut vaincue en 

1877. (Chusseau-Flavien) 

Groupe de guides autrichiens en 
1906. Noter la présence de skis 
et de raquettes de forme circu-
laire. (Rudolf Berger, Wörgl) 
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La traversée de la Mer 
de Glace, au-dessus de 
Chamonix, était facilitée 
par la mise de chaus-
sons anti-patinage au-
tour des chaussures. 
(Jullien frères, Genève) 

Un guide conduit une 
belle cordée au glacier de 
Bionnassay, au-dessus de 
Saint-Gervais, en Haute 
Savoie. 

Dans la cabane de Barbe-
rine, en Valais, les cou-
verts sont en place pour 
le repas du gardien et de 
sa famille. Les enfants se 
reposent sur les couchet-
tes. Remarquer la variété 
des ustensiles, la corde à 
linge et la pharmacie pla-
cée au-dessus de l'ar-
moire à vaisselle. (Jullien 
Frères, Genève) 
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Le 16 août 1925, le guide Herrmann 
Perren gravit le Cervin pour la 125e 
fois. Il aura 142 ascensions de ce cé-
lèbre sommet à son actif en 1930. A 
l'époque, le Touristen-Hôtel Perren, 
atteignable au N° de tél. 15, offrait 
des chambres dès 3 fr, avec pension 
depuis 8 fr. Beat Perren, membre de 
la famille du guide, sera le fondateur 
de la compagnie de sauvetage Air 
Zermatt. 

Au début du XXe siècle, un voyage 
en Amérique du Sud relevait de l'ex-
pédition. En 1908, le guide zermat-
tois Rudolf Taugwalder n'eut pas de 

chance : Il fut victime de gelures 
lors de son ascension du Huasca-
ran, au Pérou, et fut amputé d'un 
pied. L'altitude du sommet, 21'800 
pieds, est évaluée avec optimisme... 

(A. Leyvraz, Montreux). 
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Recherches et avis 
 

Qui peut aider à identifier les cartes suivantes? 
 

Carte "lettres et vitraux" et carte "fontaine et personnages": A. Poletti, Tél. 021 617 58 91 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Petit village peint à 
la main à l'aquarelle 

sur une carte 
postale blanche: 
H. Viredaz-Bader 

Tél.   021 784 05 38 

Jean-Pierre DESPONDS cherche cartes postales de toutes EPOQUES du village d’ A S S E N S – VD. Tél. 

021 729 06 47 ou 079 869 38 06. E-mail: Jp.desponds@bluewin.ch 

Jules PERFETTA cherche pour sa collection personnelle, afin d’assouvir sa PASSION, des cartes posta-
les de peintres suisses. Tél. 021 922 80 31 ou 079 473.90.46. E-mail: jules.perfetta@bluewin.ch 

Sous l’égide de l’association Loisirs et Culture  « LE CHAILLERAN » qui fête son 40e anniver-
saire, et de la Société Romande de Cartophilie,  Jean-Pierre DESPONDS (ancien habitant du 
quartier) et Jacques ROSSET, collectionneurs invétérés d’images de Lausanne, sont heureux 
de vous inviter au vernissage de 

l’EXPOSITION de cartes postales anciennes du quartier de Chailly à Lausanne 
1880 - 1950 

au Centre de Loisirs de quartier à CHAILLY,  rue de la Vallonnette 12/ 1012 LAUSANNE 
 

Le vernissage aura lieu le mercredi 7 octobre  (à 19h00) et l’EXPO durera jusqu’au vendredi 
14 octobre. Ouvert Lu-Ve de 10h00 à 18h00. Pour renseignements Tél.: 021653 28 83. 
Contact: Delphine. 

Chaque membre peut insérer une (courte) petite annonce gratuite pour une recherche, 
dans le bulletin et/ou sur notre site Internet. Envoyer les textes à redacteur@cartophilie.ch 
ou à bulletin@cartophilie.ch (ou par lettre au secrétariat). 

Nouveau site Internet sur la carte postale de notre ami Burt Hann: www.turb.posterous.com 
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AGENDA 2011 – SUISSE 
 

MANIFESTATIONS 
Octobre 30/9-2/10 Yverdon/VD Brocante et Antiquités 

 1er  Rebeuvelier/JU 2ème Vide-grenier 

 6 au 9 Morges/VD Brocante et Antiquités 

 9 Cressier-sur-Morat/FR Brocante – Marché aux puces 

 22 et 23 Bremgarten/AG Brocante – Antikwarenmarkt 
 29 Versoix/GE Brocante 

Novembre 4 au 6 Neuchâtel/NE (tente chauffée) Brocante (4’000m2 exposition) 

 6 La Chaux-de-Fonds/NE Bourse suisse Horlogerie 35ème  

 17 au 20 Genève/GE Palexpo Halle 3 Brocante et Antiquités 

 25 et 27 Font/FR Brocante de Noël Le Bourg 

 26 Bienne/BE  Brocante Salle Farel 

 26 et 27 Cressier-sur-Morat/FR Brocante – Marché aux puces 

Décembre 2 et 3 Lugano/TI Mercato delle Pulci al coperto 

 3 et 4 Cully VD Salle des Ruvines Brocante 

 8-11 Zurich Weihnachtsmesse Brocante-antiquités 

 

BOURSES AUX CARTES POSTALES – PHILATELIE  
Octobre 2 Aula des Cèdres, Lausanne 
 30 Saint-Imier/NE - Salle des spectacles 

 

BROCANTES MENSUELLES 
Carouge/GE 
Place du Marché 

Tous les 1er dimanche du mois de  
mars à novembre Brocantes 

Cressier/FR 
Halle Polyvalente 9 octobre/26-27 novembre Marchés aux puces/Brocantes 

Fribourg/FR 
Vieille Ville Les 1er octobre – 5 novembre 

 
Marchés aux puces 

Le Mouret/FR 
Ancienne Tuilerie 

Le 2ème samedi du mois d’octobre 
à mars Grandes brocantes d’hiver 

Zürich/ZH 
Café Derby 

Tous les 1er mercredi du mois de  
18h à 22h  Sauf en août et décembre  

 

EXPOSITIONS & DIVERS  (Suisse – France) : 
Fondation Bolle à Morges/VD, du 21 mai au 22 octobre 2011 : « De la Vigne au Vin »,     
exposition de gravures, cartes postales. Photos actuelles de Matthieu Chollet.  

Philatélistes à Meyrin/GE, le samedi 3 décembre 2011, rendez-vous à la Salle Antoine  
Verchère : grande exposition – bourse aux timbres et cartes postales. 

Micropolis, parc des expositions de Besançon (25) (3000/9500m2) : Antiquités-
Brocantes  
- les 9 octobre et 13 novembre 2011 de 8h à 13h (soit le 2ème dimanche de chaque 
mois)  
- du jeudi 10 au lundi 14 novembre 2011 de 10h à 20h : Salon des Antiquaires  
- les samedi 10 (9/18h) et dimanche 11 (9/18h) décembre 2011 : Brocante de Noël. 
 

 

A l’initiative de Jacques ROSSET, il est organisé une SEANCE « EXTRA MUROS » le jeudi 8 déc. 
2011 dès 19H00 à la Buvette du terrain du F.C. MALLEY, rue du Bois-Gentil (juste avant l’éta-
blissement carcéral du Bois-Mermet). Cette séance est ouverte à toutes personnes intéressées par 
la cartophilie, de la S.R.C. ou  d’ailleurs, souhaitant un autre jour de rencontre que le lundi, ou 
pour tout autre motif. L’essentiel reste de PARTICIPER à une rencontre–échange. Venez nom-
breux, on vous invite à une séance « DEBALLAGE », apportez votre matériel: VOS DOUBLES, VOS 
IDEES, VOTRE STOCK. Nous nous chargerons de la boisson et de la subsistance. A bientôt. 
  

RAPPEL: DIMANCHE 2 OCT.  DE 9H00 à 17h00 
BOURSE TRADITIONNELLE à l’aula des Cèdres, Lausanne 


